| VERTUS ET USAGE di 
DU VIN SALIFIQUE, 
_ ET AUTRES EAUX. 


De Mr. le Beau de Villars Propriétai. 


re du Controle de la Marque d'étain 
e Dijon & autres lieux, qui [e 
 diflribueront à Paris. . 
Empreinte du Controlle de la Marque 
d’étain de Dijon , dont les bouteil- 
les feront cachetées pour éviter ls 
fraude, 
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VERTUS ET PROPRIETE'S 
DU VIN. 


sabLiEIQLUE, . 


Compojé par Ar. le Bean de Villers. 


+ E Vin compofé d’un feul fim- 
3 pie, guérit radicalementtoures 
4} fortes de douleurs de dents, 
{quelques gatées quelquesfoient; 
Les les Auxions, caries, chancres , 
ulceres fcorbutiques, &cc. rend les dents 
blanches, & fortifie les gencives. 

Il en faut faire chauffer deux ou trois cuil 
lerées jufqu’à ce qu'il commence à bouillir : 
en refpirer la fumée parle nez, s’en gar. 
garifer, & s’en froter avec les doigts leg 
dents & les gencives , le gardant le plus 
longtems que l’on poura dans la bouche ; il 
lait cracher des eaux glaireufes qui pro. 
Viennent du cerveau ; il faut réïterer juf- 
qu'à ce que la falive ne foit plus glaireufe, 
Al séleve quelques fois des petits boutons 
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aux gencives, dont on ne doit pas s’inquié- 
ter: c'eft l'indication d’une prompte guéri- 
fon. AE 0 | . 
On peut s’en fervir en tous tems pour: fe 
nétoyer les dents, avec une petite éponge 
. qu'on imbibe de ce vin & d’une poudre qui 
les blanchit comme l’albâtre. 


Foici la copie du certificat qu'en 4 
donné Monfieur Azevedo. 


- Je fouffigné Docteur Régent & an- 
» cien Profefleur de la Faculté de Médecine 
,, en l'Univerfité de Paris , certifie quelle 
;, Sieurle Beau de Villars a un reméde pour 
les fluxions, maux de dents, ulceres &t 
;, Corruptions des gencives ; qui fait des 
» Cffets merveilleux : comme aufli pour les 
,, ulceres fcorbutiques, dont jai vü Îles 
4» effets merveilleux en peu detems ; en foi 
>, de quoi j'ai donné le préfent Certificat, 
à Pariscers Mars:737. Signé, À z %- 
# VEDO.»;, à | 

: Depuis 1728 le Sieur le Beau de Villars 
a fait des guérifons furprenantes par l'ufage 
de ce Vin Salifique. 

S. A.S. Mademoifelle, ayant demande 
en préfence du Sieur Morand fon Chirur- 
gien, au Sieur le Beau de Villars es noms 
des perfonnes qui avoient fait ufage de ce 
Vin Salifique, pour fe convaincre par elles 
de l'efficacité de ce Remede, lui demanda 


encore fi par la connoïffance qu’il a des 
fimples, il poflédoit quelques autres remé- 
des pour d’autres maladies : le Sieur le Beau 
de Villars cherchant dans les mémoires de 
{es prédéceffeurs, y a découvert un fimple 
qu'il nomme Immortelle, duquel il tire 
une eau qui guérit abfolument toutes les 
maladies aufquelles le corps de l’homme eft 
fete it : R 

Cette eau purifie la mafle du fang, & 
opere d'abord fur toutes les maladies de la 
peau , en guériffant auffi celles du dedans. 
Elle n'eft point mauvaife à boire, & ne 
peut jamais faire que du bien, telle quantité 
qu'on en puifle prendre : on en peut faire 
ufage avant ou après le repas. 
Ce Reméde a été éprouvé. fur quantité 
de perfonnes attaquées de maladies aban- 
données & inconnuës , de playes & d’ul- 
_ceres qui pafloient pour incurables, 

La certitude qu'il a de l'efficacité de ce 
Reméde, l'ayant lui-même  adminiftré , 
lengage à mettre ci-après les noms & de- 
meures de quelques-unes des perfonnesqu’il 
a gusies de fcorbut, de dartres vives & 
Opiniatres , de gâles, de lépres, de chan. 
cres, d’ulceres malins , de maux de jambes 
qui avaient refifté aux remédes ordinaires, 
cc. afin que ceux qui pouroient en avoir 
beloin, puiflent s’adrefler à lui avec con- 
fiance. 

Le Sieurle Beau de Villars offre de guérir 
À 1j 


6 
:gratuitemenr, comme il l'a fait jufqu'à ce 
- jour , les pauvres qui s’adrefiéront à lui 
© munis de Certificats des Curés ou Vicaires 
de leurs Paroïfles, ou de quelques perfon- 
nes de probité & connuës, qui conftateront 
leur état & leurs maladies, afin d'éviter 
tous abus , & que le Seigneur en foit loüé. 
Comme le Sieur le: Beau de Villars n'ef 
pas fans faculté, &c qu'il peut vivre aifé- 
ment de fon patrimoine , 1l n’a pas safal 1fques 
: à préfent recherché d'autre aprobation de 
: fes remédes que celle de Mr. Azevedo. IL 
m'en fait point fon capital. Ils ne dépendent 
d’ailleurs ni de la Chirurgie ni d'aucune fa- 
culté, & il n’eft point difpofe à en commu- 
niquer la compolition. 
Pluñeurs Princes, Princefles , Seigneurs 
8x Dames de la premiere confideration en 
ont fait ufage , après avoir confulté des 
Medecins , des Chirurgiens & des Apoti- 
caires. 

: S. À. S.Mademoïi felle étant venuë au Cloi- 
‘tre S. Honoré au Magafin des Indes, pour 
en prendre, le Sieur le Beau de Villars lui en 
-porta, qu'elle regut en préfence du Sieur 
Morand , qui en a pris depuis. Cette Prin- 
‘ceffe en donna auffi à Madame la Princefle 

‘de Conti. | 
_ M. le Prince de Conti, Mr. de Breteuil, 
M le Prèmier Préfident ; Mr.le Prevôt de: 
Paris, &c. en ont auñf fait prendre, &x faire: 
‘mfage chez eux à leurs gens avec fucçcës.” 


Noms de quelques-unes des 
__ perfonnes guéries. 
A Verfailles. 


Le Sieur le Pege Commiflaire , dont la. 
-Prompte guéri{on furprit plufieurs Seigneurs 
& Dames de la Cour qui l’enpagérent d'é- 
-crire au Sieur le Beau de Villars pour avoir 
_de fes eaux. 

Le Sieur Duguet Ordinaire de la Mufique 
‘du Roi. 

La Demoifelle Labbé au Bureau de la 

Guerre , guérie du fcorbut, | 


de A Paris, 


* Le Pere Duvernet Vicaire Général de 
l'Ordre de la Merci, atraqué depuis plu- 
‘fieurs années d’une maladie des plus dange- 
reufes , ayant les boyaux entiérement ul- 
.-cerés, & rendant les urines par le fonde- 
ment , qui avoit éprouvé inutilement tou- 
tes fortes de remédes , fe trouva fi foulagé 
“par l’ufage des eaux du Sieur le Beau de Vil- 
Jars, qu’il fut eu quinze jours en état d’aller 
“vifiter les Maifons de fon Ordre , d’où il 
revint avec un teint charmant, & furprit 
ceux qui le connoifloient. Il a joüi d’une 
fanté parfaite jufqu’en 1740, s'eft-à- dire 
eux ans après fa guérifon : ayant fait ufage 


: 8 
de chofes qui lui ont été contraires depuis, 
pendant l'abfence du Sieurle Beau de Vil- 
la rs. Ro 
La fœur du Sieur Dufour Prêtre de Saint 
Germain l'Auxerrois. a recouvré la vüë 
qu’elle avoit perduë depuis douze ans. 

La filie de la Demoifelle Bolureau Mar- 

chande de tableaux devant la porte de Mr, : 
le Curé de Sainr Germain l’Auxerrois, gué- 
rie d’une pleurefie & d'une fluxion de poi- 
trine: fon neveu guéri d’un mal des yeux. 
_ La nommée Nannon qui a été panfée 
chez la Demoifelle Belureau , a été guérie 
d'une galle lépreufe & d'ulceres aux jam- 
bes. ES 

La nommée Quintet Vendeufe d'herbes, 
à la porte du Sieur Badoir Vicaire de aint . 
Germain l Auxerrois, derriere le Chœur, a 
été guérie d’un chancre ulcereux qui lui 
avoit mangé la moitié du vifage. 
“Le Sieur David Libraire, fur le Quai des 
Auguitins. | 

Üne fille de la Ville de Laval, qui avoit 
paflé par toutes fortes de rémedes, dontle 
corps n'étoit que pouriture , les jambes 

leines d’ulceres , ayant un charbon à la 
cheville du pied & un flux de fang depuis 
fix ans, fe trouve cependant très-bien gué- 
rie , & en a fait une déclaratiou devant 
Notaire. | 

Un Domeftique de Mr. Moufñle Tréforier 
Général, r£ S. Marc, à qui on vouloir 
amputer la jambe, a au été guéri 


& 


Le Sieur le Beau de Villars ne met ici que 
gens connus , ayant encore guéri gratuite= 
ment un nombre infini de Pauvres. ; 
Le Sieur le Beau de Villars fait encore une 
eau tirée à froid d’un fimple, qui décrafle 
le vifage , les mains , & rend la peau frai- 
che & blanche. 
Une autre qui rafraichit le foye & les 


‘poumons, en s'em moüillant fouvent le vi- 


fage, parce qu'il y a une infinité de petits 
vaifleaux , comme des filets, qui portent à 
l'infiant cette fraicheur au foye & aux pou- 
mons , apaile les inflammations des yeux 
& du vifage, füt-on couperofé & plein de 
boutons, cela fe pale & fait revenir leteinet 
Ceux qui font IÔcommodés de la poitrine fe 
trouvent aufli fouiagés par l’ufage de cette 
eau. ; 

Une autre qui fait paffer fans retour les 
roufleurs && autres taches que l’on a fur la 
peau, après s'en étre moüillé jufqu'à ce 
qu'elles foient paflées ; &en la laiffanr fe- 
cher fur le teint,elle préferve auffi des ardeurs 
du Soleil. 

Étune autre qui foulage les douleurs de 
la coute, en moüillant fou vent les parties 
affigées. fe : 
‘Le 2 Juillet 1740, le Sieur le Beau de Vil- 


Jars qui avoit traité gratuitement la nom- 
_mée Alexis Rofe Marchande de truffes , 


dont le corps étoit tout couvert d'ulceres » 
Va préfentée bien guérie.& en parfaite fanté 


D é 
‘à SE: Monfeigneur le Cardinal de Poli- 
_gnac, qui lalui avoit recommandée, |a- 
dite Rofe ayant préfenté le placet fuivant à 
S. E, fix femaines auparavant: 


AS. E. Monfeigneur le 
Cardinal de Pollgnace 


MonsEIGNEUR ; 


» Alexis Rofe, quia l'honneur de four- 
,, nir des truffles à rous les Seigneurs de la 
,, Cour, prend la liberté de repréfenter 
., très-refpectueufement à V. E. qu'Elle a 
eu la bonté de lui accorder l'honneur de 
., fa proteétion, lorfque l’occafion s'en pré- 
., fentoit. Une cruelle chüte lui ayant caufé 
, la perte de la vuë, que le Seigneur a bien 
,, voulu lui redonner ; mais elle fe trouve 
., dans un état déplorable, ayant le corps 
tout convert de playes que l’on regarde 
,, comme incurables 3 elle s’eft tranfportée 
., à l'Hôtel-Dieu où l'on vouloit lut couper 
,, la jambe; mais ayant eu avis que le Sieur 
,,te Beau de Villars ,à la recommandation 
,, des perfonnes d'honneur &t de diftinétion 
., avoit guéri charitablement plufieurs pau: 
., vres affigés comme la Supliante 5 ce qui 
, l'oblige de fe jetter aux pieds de VE; 
,, pour la fuplier très-humblement d'avoir 
,, la charité de joindre à la Lettre CiTCU= 
 laire ci-attachée, un mot de recomman- 


Xi 
» dation de V.E. auprès du Sieur le Beau 
» de Villars , pour qu’elle puiffe obtenir de 
,, Lui la même grace qu'il a accordée à beau- 
» Coup d’autres ; le zéle avec lequel votre 
»» Charité fecourt les afigés, fait efperer à 
» La Supliante qu’elle ne fera pas abandon- 
» née , & ne ceflera de continuer fes prieres 
>, pour la confervation de V. E. 


Au bas du Placer eff écrit , 


_ Je recommande cette pauvre femme, 
dont j'attefle la fincerité. Signé, le Cardinal 
de PoricNac. 


| 


L'on trouvera My, le Beau de Villars, Lor[- 
qu'ilfera à Paris, [ur le Quai vis-à-vis la 
grande porte du Châtelet, lc matin jufqau'à 
neuf heures, & de relevée jufau à trois, pour 
guérir les Panvres gratis, & dire l'ufage 


quil faut faire de [es Enux, fuivant les 
maladies, 
# 


Ra 


w :HÈ 
ETS EN ER 


À 


